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AUX AIDES À DOMICILE





1. DEDICACE



Alors que ma vie chavirait, au bord du gouffre, je décide d’utiliser les quelques forces qui me restent pour postuler à un poste de..


..Aide à domicile..


Entretien et tests réussis.. Heureuse de me rendre service tout en rendant service aux autres..


En effet, sans le sou, je risquais alors de « tout » perdre…


Ma santé et mon envie de vivre avaient tant décliné que seule l’aide aux autres me motivait..


Sans savoir, à l’époque, ce que ces expériences allaient aussi me coûter..


J’y allais avec Joie .. !


Me voici chez Monsieur et Madame « ... », ménage, ménage, ménage.. !


Avec tout le Respect que je dois à toutes ces personnes qui avaient et/ou ont besoin de ces aides et surtout à toutes ces femmes (et aux quelques hommes..) qui font et/ou ont fait ce travail...


Car, il y en a !


Je leur dédie ce livre...





2. PREFACE



J’étais loin de m’imaginer que j’allais rencontrer autant de situations différentes et de misère, oui, de misère, en France, dans un pays soi-disant « développé » !


Ce livre est, bien entendu, aussi un « cri » d’alerte sur ce que nous laissons faire, laissons vivre... des personnes dans l’indignité.. !


La France manque t elle de DIGNITE ?


Quand je parle de DIGNITE, il s’agit bien sur de Dignité Humaine..


.. ce à quoi, à mon sens, les Aides à domicile peuvent contribuer et contribuent..


.. pour un salaire de ..misère !! et un manque « cruel » de reconnaissance !


Quand l’état français donnera t il l’exemple du Respect et de la Dignité Humaine ?


Quand donnerons-nous, chacun.e à notre niveau, place au Respect de La Vie dans toutes ses dimensions ?


Allez ! place à ces histoires.. à ces « tranches de vie », à ses Rencontres qui, à Nous, Aides à domicile, nous font grandir…aussi..


……...


Les noms des personnes et des lieux ont été volontairement modifiés.





3. Débuts, découvertes



Toute petite, menue, assise sur son canapé...


Elle vivait dans un appartement, dans le centre de la petite ville de « Bainville »...


… Simple, coquet, avec vue sur la cour de la copropriété, au calme.


J’avais dû passer par une belle porte en bois sculpté, porte principale de l’immeuble, avec une clef que mon employeur m’avait donnée.


Je monte quelques escaliers, 1er étage... Je continue jusqu’au fond du couloir et… arrivée devant la porte de l’appartement…, je sonne...


Re sonne..


Personne ne répond..


Je décide de voir si la porte est ouverte.. oui !


J’entre, en appelant son nom : « Madame Soulier ?! »


...Et je la vois, là, assise .. sur son canapé.


Elle me sourit.. un petit sourire simple, doux..


« Vous êtes nouvelle ? », me demanda-t-elle.


« je sais bien, ça change tout le temps.. » continua-t-elle.


Mon employeur m’avait prévenu : « il est difficile d’envoyer toujours les mêmes aides, on essaye au maximum.. ».


« Bonjour », lui dis-je tout en me présentant et en lui renvoyant son doux sourire.


« Je peux poser mes affaires là ? » lui demandai-je.


« Où vous voulez ! » répondit elle.


Je les pose alors sur une chaise de la petite cuisine.


Il y avait 2 cahiers de liaison, 1 pour ses différents traitements/ médicaments/ suivis médicaux et 1 autre pour, entre Aides à domicile, sur ce qui a été fait, est et/ou reste à faire + informations diverses sur ses habitudes et besoins courants, styles courses, ses goûts, aides aux repas, etc.


Je sens qu’elle a l’habitude de voir des aides à domicile.


C’est une personne qui en a besoin depuis plusieurs années.


Assez âgée avec des « soucis » de santé…


Elle accueille…


Je lui demande comment elle va.


Elle a aussi besoin de compagnie…


Très seule, on dirait qu’elle essaye de tenir et que toutes ses aides à domicile l’y aident aussi…


Mon employeur m’avait aussi précisé qu’elle avait besoin de compagnie et qu’elle était sous tutelle..


Je prends d’abord connaissance des cahiers de liaison..


Ce sont de précieux « outils », justes et nécessaires !


En 1er, lui proposer régulièrement de boire, sous différentes formes, en respectant au mieux, ses goûts, ses habitudes et de la motiver à manger…


Je lui propose donc un thé avec petits gâteaux, le moment de la journée y étant propice…, ce qu’elle accepte volontiers ..


Le cahier de liaison expliquait bien ce qu’on pouvait lui proposer aux différentes heures de la journée pour être certain qu’elle boive et mange suffisamment….Enfin, du moins, essayer…


Dans ces cas là, surtout les premières fois, je dois repérer où se trouve tout ce dont je pourrais avoir besoin pour accomplir mes différentes « tâches », « missions », etc.


On les appelle comme on veut, l’idée étant d’être au service des personnes en se respectant les un.e.s et les autres ainsi que les règles de fonctionnement de l’employeur… !


…...


Nous sommes alors en 2015.


Les règles sont donc « assouplies » par rapport à cette année 2020, année pendant laquelle j’écris ce livre, ces quelques nouvelles…


Cependant « assouplies » ne veut en aucun cas dire que c’était simple et facile.


A cette époque, cet employeur exigeait des aides à domicile qu’elles se fournissent d’elles-mêmes en : tabliers, gants de protection et de ménage !


Ce qui est ou était une aberration et un grand manque de Respect car, des gants, vous avez besoin d’en changer très souvent ; ce qui représente un « sacré » budget ! Car ce sont de gants solides qui sont nécessaires dans ce genre de contexte..


L’autre chose à savoir, c’est que vous transpirez énormément dans ses gants, quels qu’ils soient. J’en ai essayé plusieurs...


Vous devez donc aussi vous laver les mains souvent… mettre de la crème..etc..


Bref, prendre soin de ses mains est essentiel, si l’on veut tenir bon quelques temps !!..


Une des règles que mon employeur de l’époque me dit : « vous devez être toujours en action, bouger ! »


Je remarque, soit dit en passant, que ce type d’employeurs est souvent bien assis dans son bureau…


C’était comme une sorte de « pression » que cet employeur posait, au départ… histoire de bien se positionner … au-dessus… de celles qui faisaient tout le boulot de base.. !


Ce monde, qui fonctionne à l’envers depuis si longtemps, a généré tant d’insatisfactions et d’injustices que j’espère que ces quelques nouvelles resitueront le contexte pour un mieux être, mieux vivre d’une PROFESSION qui mérite autant de respect que les autres.


Les « chefs » ne devraient plus exister !!


Nous devons apprendre ou ré apprendre la coopération c’est-à-dire travailler ENSEMBLE pour le bien être de tou.te.s et de chacun.e.


…...


Bon, allez.., revenons en à notre « petite dame ».


Très douce et calme, elle goûte son thé que j’avais bien sucré : 2/3 sucres dans une tasse, après lui avoir demandé, bien sur..


J’en profite pour continuer à découvrir ce petit coin « cuisine » :


3 mètres sur 2...tout au plus..


* un évier à côté de 2 plaques électriques, tout en inox avec le frigo « table top ».. classique dans ce genre de configuration toute simple mais toute aussi utile et facile d’entretien ;


* une table pour 4 personnes tout au plus avec ses chaises, le tout en formica, couleur claire, style « blanc cassé » ;


* une fenêtre qui ne s’ouvrait pas ;


* un meuble de rangement dans lequel les cahiers de liaison étaient placés tout en haut, afin qu’elle ne puisse pas les attraper… (et oui, parfois, c’est important…) et puis tout un tas de...gâteaux et biscuits ! De boites à thé..


On pouvait y trouver les couverts et autre vaisselle aussi.


Dans le « table top », tout le frais, bien sur.


Elle mangeait surtout du frais : fromages, fruits et jus de fruits en plus du thé et petits gâteaux et un peu de jambon...


Cette dame, d’un âge avancé, il faut le dire, n’avait que la peau sur les os ..


Les consignes, entres autres, étaient donc de la motiver à s’alimenter..


« C’est bien, ça me fait de la visite », reprit-elle.


« Et ça change du docteur et des infirmières ! » continua t elle.


« Qu’avez vous mangé ce midi ? »


« Je ne sais plus »..


Je « sonde », en quelques sortes, trouver des moyens de savoir si elle a mangé et quoi et de veiller aussi à l’approvisionnement de son frigo !


L’autre partie est l’entretien de son lieu de vie :


* sa chambre : un petit lit d’une personne, une commode pour ranger ses affaires, une grande fenêtre donnant sur la cour, bien ensoleillée l’après-midi ;


* sa salle de bain avec baignoire et siège pour qu’elle puisse faire sa toilette assise aidée par les infirmier.e.s ;


* couloirs et entrée avec quelques rangements ;


* salon/salle à manger : une télévision, quelques plantes vertes, un canapé avec sa petite table basse, une grande fenêtre donnant sur la cour, bien ensoleillée aussi l’après-midi.


Le tout plutôt simple, neutre, avec quelques photos/tableaux pour la décoration, rien de vraiment personnel.


On sentait que c’était chez elle sans pour autant l’être.. comme quelqu’un de … passage...


Que cela ne semblait pas ..ou plus...avoir d’importance...


…...


Le temps d’une « intervention » chez cette dame était de 2 heures tous les jours avec des aides à domiciles qui changeaient souvent.


Entre compagnie et entretien du lieu de vie, sans compter les courses à faire quand cela était nécessaire, ce temps semblait tout juste suffisant et nécessaire afin de lui laisser du temps pour se retrouver un peu seule.


Car les infirmier.e.s venaient aussi tous les jours ; les personnes qui s’occupaient de sa tutelle, de temps en temps.


Donc, bien gérer le temps pour répondre au mieux aux besoins de la situation !


Ce qui demande aussi une grande capacité d’adaptation, les contextes de vie des personnes étant, à chaque fois, différents …, certaines fois, totalement différents…


Je n’imaginais pas une telle disparité dans une si petite ville.


Ville thermale d’environ 6 ou 7000 âmes, avec, en plus, ses villages environnants, cette cité dans laquelle il fait bon vivre, avait une population âgée de plus en plus importante.


Comme dans tout le pays, d’ailleurs.


……


Mais, vite ! Le temps passe…


Je fais sa petite vaisselle, nettoie le reste de la cuisine, vérifie qu’elle a bien tout ce dont elle a besoin, que tout va bien et note sur le cahier de liaison ce que j’ai fait et donc ce qu’elle a mangé et les courses à prévoir.


« Avez vous besoin de quelque chose avant que je parte ? »


« Ça va aller, je vais regarder l’émission... » répondit-elle.


« A très bientôt, je reviens demain » …


Hop.. ! Après avoir bien refermé les portes à clé sauf celle de son appartement qui, en fait, devait restée accessible..au cas où.., je file chez une autre personne.


Je regarde mon planning avec les consignes pour ma prochaine intervention…


…...


Cette fois-ci, il s’agit d’un couple de personnes âgées dans un immeuble à quelques centaines de mètres de là.


Cela me permettra de prendre l’air en y allant à pieds .


Leur appartement est situé juste en face d’un très beau parc dont certains arbres sont bien plus que centenaires.. !


…Un quart d’heure entre chaque intervention...


…...


J’arrive devant l’immeuble...


Des années 1970, on ne peut pas dire que ce soit une réussite architecturale !..Le terme « pratique » serait plus juste pour ce type de construction : angles obtus, façade grise, quelques balcons qui nous laissent imaginer la possibilité de plus de verdure… 5 étages… avec, il faut le dire, une circulation suffisamment conséquente pour qu’on comprenne le peu de gens qui profitent de leurs petites terrasses. L’exposition Nord n’y arrange rien… !


Cependant, très bien situé car tous les services de base sont accessibles à pieds.. !


Et ce très beau parc, juste en face, leur permettait de respirer malgré la circulation de cet axe.. L’église à 2 pas, les petits commerces et les autres à leur disposition...bref, à quelques pas du centre.


Cette petite ville, au demeurant très charmante, avec un belle qualité de vie, restait à échelle humaine.


La circulation des voitures et autres n’a rien à voir avec celle de villes plus grandes.
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